
"LA RECHERCHE FÉMINISTE DANS LA FRANCOPHONIE": L'UNIVERSITÉ LAVAL 
ACCUEILLE PLUS DE 250 SPÉCIALISTES 

UN COLLOQUE INTERNATIONAL POUR CONSOLIDER LES RÉSEAUX 
FÉMINISTES 
FRANCOPHONES 

Plus de 250 spécialistes venues d'Europe, d'Afrique, d'Amérique du Sud et des États-
Unis participent à un colloque international sur La recherche féministe dans la 
francophonie. 

Le coup d'envoi a été donné hier soir en présence des ministres Louise Harel et Sylvain 
Simard, ainsi que du recteur Michel Gervais. Une table ronde visant à dresser le bilan 
du travail de trois générations de chercheuses féministes et à faire le point sur leurs 
préoccupations en 1996 a réuni les professeures Chantal Théry de l'Université Laval, 
Carmen Gill de l'UQAM et Micheline Dumont de l'Université de Sherbrooke. 

Selon la titulaire de la Chaire d'études sur la condition des femmes, Huguette Dagenais, 
"le colloque représente une occasion unique pour établir ou consolider les réseaux 
féministes francophones et la collaboration entre personnes qui partagent le même 
objectif de transformation sociale et d'instauration de rapports égalitaires entre les 
sexes". 

Quelque 50 sessions de travail marqueront cette rencontre internationale qui se termine 
samedi. Les thèmes abordés sont donc extrêmement variés, allant des écarts de salaire 
entre les sexes aux femmes itinérantes, en passant par la façon dont les femmes 
exercent le pouvoir et par le lesbianisme. 

Trois activités sont ouvertes au public. Aujourd'hui, à 19h30, il y aura une table ronde 
sur le thème "Femmes ou féministes au pouvoir " Trois questions seront débattues : 
Les femmes qui sont dans des postes de pouvoir ont-elles une vision différente qui 
contribue à faire changer les choses au sein de leur organisation. Contribuent-elles à y 
attirer d'autres femmes? Les féministes doivent-elles encourager les femmes, parce 
que femmes, à occuper des postes de pouvoir ou aider les féministes à occuper ces 
postes? (Pavillon Alphonse-Desjardins, salle Multimédia). 

Demain, à 18 heures, au même endroit, l'écrivaine et philosophe française Françoise 
Collin prononcera une conférence intitulée "Les lunettes de la démocratie". Deux 
heures plus tard, les écrivaines Anne-Lise Grobéty et Monique Laederach aborderont la 
question de l'écriture féminine en Suisse francophone au cours d'une soirée littéraire 
qui se déroulera au pavillon La Laurentienne (salle Jean-Paul Tardif). 
 

Lise Lachance 
Publié dans Le Soleil, le mercredi 25 septembre 1996 


